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Organisation : David Nussbaumer
Participants : Monique et Jeff, Géral-
dine et François, Jeff et David, Jessica 
et Jean-Mi

Lors de notre rencontre aux Caveaux le 
mercredi soir, nous décidons de modi-
fier quelque peu le programme initial. 
Ceci afin de nous acclimater et de ne 
pas monter directement à 4000 mètres 
depuis la « plaine ». 

Rendez-vous le samedi matin à 10h00 
au terminal de bus de Saas-Fee, pour 
une journée relativement tranquille 
entre ski alpin et ski de rando. Malheu-
reusement Kathia n’a pas pu se joindre 
à nous dû à un refroidissement. 

Dans la bonne humeur, nous chaussons 
nos skis et portons nos sacs bien lourds 
en cabine jusqu’en haut de la station 
de Saas-Fee. Nous organisons un dépôt 
de matériel sauvage, afin de skier plus 
léger. Cette journée sera pour Jean-Mi 
et moi, une journée d’apprentissage du 
ski. Monique et Jeff nous apprennent 

les bonnes positions, les appuis, enfin 
la base pour mieux maitriser nos skis. 
Tous les participants, sont très patients 
avec nous. C’est une neige pas facile à 
skier et cela nous permet tout de suite 
de nous mettre dans le bain. En fin de 
journée nous récupérons nos affaires, 
Jeff nous quitte en raison d’une throm-
bose, il n’est pas conseillé de monter à 
4000 mètres avec ce souci. 

Nous mettons nos peaux pour rejoindre 
la cabane Britannia. Le parcours est val-
lonné, mais la vue est magnifique avec 
des couleurs incroyables. Nous sommes 
tous contents d’arriver à la cabane et 
nos estomacs crient famine. La cabane 
n’est pas réellement chauffée, il devait 
faire 0 degré dans la chambre et 10 
dans la salle à manger. 
Après un bon repas, des moments de 
partages, un rappel sécurité, un atelier 
réparation de chaussures et pliage de 
cordelettes, nous allons nous coucher, 
habillés chaudement et le reste de ha-
bits au fond du sac à viande. 

Dimanche 06 mars, 05h30 le réveil 
sonne, déjeuner à 06h00, c’était le pre-
mier créneau disponible pour déjeuner 
et un peu tard à notre goût. À 07h00, 
nous partons pour notre course à l’Al-
phubel, nous sommes tous bien réveil-
lés avec les -17 degrés extérieur. Une 
heure plus tard nous arrivons au Métro 
alpin, après un bref ravitaillement, les 
choses sérieuses commencent. Nous fai-
sons deux cordées : 1. Géraldine, Jean-
Mi, Jess et David. 2. Monique, Jeff et 
François. Nous débutons notre ascen-
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sion vers l’Alphubel, la météo et magni-
fique et nous sommes seuls au monde. 
Toutefois un événement inattendu 
vient quelque peu ternir notre beau ciel 
bleu. L’atelier réparation chaussure de 
la veille n’a pas porté ses fruits et Jean-
Mi prend la décision de ne pas conti-
nuer l’ascension avec une chaussure qui 
se démonte. C’est coup dur pour lui et 
pour moi, mais nos compagnons savent 
nous remonter le moral pour conti-
nuer au mieux cette course. Avec le 
déjeuner « tardif », le trajet de Britan-
nia au Métro alpin et les tentatives de 
retrouver les pièces manquantes pour 
reconstruire les chaussures de Jean-Mi, 
nous avons perdu beaucoup de temps 
et après 5h de rando nous prenons en-
semble la décision de ne pas tenter l’as-
cension de l’Alphubel, il commence à se 
faire tard, la fatigue se fait gentiment 
ressentir et la descente ne va pas for-
cément être une partie de plaisir dans 
cette neige. C’est sans aucun regret que 
nous continuons notre course en direc-
tion du sommet Feekopf. Un joli petit 
sommet à 3'888 mètres, qui nous per-
met tout de même d’utiliser le matériel 
que nous avions emporté, histoire de 
ne pas avoir porter tout cela pour rien. 

Plus nous montons, plus neige se dur-
cit, pour finir sur une belle glace bleue. 
Dans ces conditions, nous avons eu l’oc-
casion de tester nos couteaux, puis nos 

crampons. Après 06h15 de course, nous 
voilà au sommet de la Feekopf. Après 
des embrassades et un morceau de cho-
colat Ovomaltine (le meilleur morceau 
de toute ma vie, MERCI Jeff). Le plus 
dur reste à venir, en tout cas pour moi, 
DESCENDRE ! Monique m’a fait la trace 
et je l’ai suivi tout au long de la des-
cente qui ne ce n’est pas si mal passé 
finalement. 

Nous avons évité les pots, nos cuisses 
ont bien chauffé, nous nous sommes 
sentis vivants, si en plus du panorama 
splendide et de la tranquillité, c’est cela 
qui nous venions rechercher dans nos 
montagnes terrifiantes de beautés. 

Pour terminer David nous réserve une 
petite surprise, qui nous permet d’ex-
plorer tout notre potentiel de Freeri-
der, digne d’un Jérémie Heitz… il nous 
a presque fait peur mais non ! En réa-
lité, il nous emmène vers une petite 
grotte de glace pittoresque et acces-
sible en toute sécurité. 

Merci tous pour ce beau week-end, ces 
moments de partage et de joie. 

Jessica


